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| PROGRAMME
DE SAMEDI

SAMEDI, le 21 juin 1947 — Journée d’adoration .

10 heures et 30 am. Au terrain Lansdowne, au Reposoir du Congres.

Messe dialoguée par les croisées, en presence des zélatrices de

PROGRAMME
DE DIMANCHE
DIMANCHE, le 22 juin 1947 — Journée de consécration

10 heures et 30 a.m.: Au terrain Lansdowne, au Reposoir du Congrés
Messe pontificale.b

l'Oeuvre des Vocations sacerdotales et religieuses.

Célébrant: Son Excellence M
archevêque d'’Halifax.

onseigneur John Thomas MeNally,

sermon en français, par Son Excellence Monseigneur Joseph-

Alfred Langlois, évêque de Valleyfield.

Sermon en anglais, par Son Excellence Monseigneur John C: Cody,

évêque coadjuteur de London (Ontario).

A midi: À l’archevêché d'Ottawa.
Déjeuner offert à Son Eminence le Cardinal-Légat, par Son

Excellence Monseigneur

d'Ottawa.
2 heures p.m.

f Procession mariale. Des char
scènes de la vie de la Tr

Alexandre Vachon, archevêque

Le long de la Promenade. (Driveway).
s allégoriques illustreront quelques
ès Sainte Vierge et ses principales

apparitions à travers le monde. .

(Suite à la page 19, col. 1)

 

! Les Russes se retirent des débats
Par Max HARRELSON

LAKE SUCCESS (PA) — Pour
Ja deuxième fois dans l’histoire
des Nations Unies, le délégué rus-
se souligne son désaccord avec les
autres membres du comité mili-
taire, sur une question de procé-
dure, en quittant la salle des con-
férences. Cette fois-ci, ce fut au
vours d’une séance secrète des
pénéraux et amiraux chargés de
rédiger des plans en vue de l’é-
tablissement d’un corps interna-
tional de police.
Gromyko a déclaré aux repor-

ters que la sortie des représentants
russes ne s’applique qu’à la séance
de ce matin et qqu’il ne s’agit pas
d'un boycottage général des dis-
cussions militaires.

Plusieurs croient que le geste
des Russes est un nouveau signe de
la tendance soviétique à refuser
de prendre part aux délibérations
-au cours desquelles des proposi-

t ‘tions russes furent rejetées.

Devant l’insistance de Gromyko
qui soutient que la Russie ne peut
accepter d’étudier le problème du
choix d’un gouverneur de Trieste
avant la ratification du traité ita-
lien, certains délégués craignaient
que les Russes ne boycottent les
assises de cet après-midi ; Gromyko
a pris part à la séance. ;
Après la séance, le président

du Conseil, M: Alexandre Parodi,
a publié un bref communiqué di-
sant simplement qu’on avait échan-
gé des opinions et que la question
serait diseutée de nouveau, dans
quelques jours. Parodi ajoute que
la séance a porté spécialement sur
les duiscussions préliminaires des
candidats déjà étudiés, mais ces
pourparlers n’ont eu aucun résul-
tat. Aucun nom n’a été mentionné.
Les pourparlers sur Trieste fu-

rent tenus secrets à la demande du
délégué britannique, sir Alexander
Cadogan. On a pris des précautions

(Suite à la page 19 col. 1)  que.

 

archevêque d'Ottawa, lo médaille d'officier de la Légion d'Honneur de la part

 

 
“-“

eo"Jamais la France chrétienne n'oubliera ce que vous avez fait pour elle’, a dit hier Son Eminence le
Pierre Gerlier, archevéque de Lyon et primat des Gaules,

cardinal
en remettant à Son Excellence Mgr Alexandre Vachon,

du gouvernement de la IVe Républi-
(Photo “Le Droit”, par Paul Taillefer)

Spellman, archevêque de

Chants en l’honneur de la
Soliste:

et Pauline.
5 heures de l’après-midi-

Congrès.
Consécration solennelle au
Phésident d'honneur Son

Au

Mesdemuiselles Annette,
Yvonne Dionne, accompagnées de leurs soeurs Rose-Thérèse

terrain

teaga y Betancourt, archevêque de La
Consécration du Canada par le Très

Célébrant: Son Eminence le Cardinal-Légat.
Sermon en anglais par Son Eminence le Cardinal Francis

New-York.

Sermon en français par Son Excellence Monseigneur Augus-
tin Bonnabel. évêque de Gap (France).

4 heures et 30 p.m. Au terrain Lansdowne, au Reposoir du Congres,
Très Sainte Vierge.

Cécile, Emilie. Marie et

Lansdowne, au Reposuir du

Coeur Immacule de Marie.
Eminence le Cardinal Manuel Ar-

Havane (Cuba).
Honoranle Louis-S. St-

(Suite a la page 19 col. 7)
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Laissera-t-on Ch
Par Harold MILKS

NANKIN (PA) — Des sources
diplomatiques les mieux rensei-
gnées mandent que les succès com-
munistes en Chine ont eu pour
effet de limiter la politique ameri-
caine à deux solutions : accorder
de l’aide militaire au régime du
général Chiang Kai-shek ou l'a-
bandonner.

Cette décision fut prise alors
qu’on approche de plus en plus du
30 juin, date-limite d’un prêt ban-
caire d’importations et d’exporta-
tions de S500,000,000. Avant d’ac-
corder ce prêt, les Etats-Unis ont

demandé à la Chine d’effectuer
une réforme de sa politique de
base.

Une troisième solution est pos-

 
doit venir de la Chine. Il s’agit
pour le généralissime de faire des
réformes presque révolutionnaires au sein de son administration.

sible, disent ces sources, mais elle

iang a son sort?
+ La Chine connait aujourd'huf
les déboires dont avait parlé le
général George Marshall alors

l qu’il était en mission de trève, il
y a près d'un an. Marshali avait dit
au gouvernement ef aux commue

, nistes que la Chine connaitrait la
 banqueroute politique et financie-
re si elle n'ctablissait pas la paix
et ne démolissait pas ses armées.

Des diplomates étrangers croient
qu'un prét-bail américain à la
Chine n'est pas la solution aux
problèmes du gouvernement, sous
le régize militaire actuel. L'aide
| militaire ne serait qu'un remède
, temporaire. Ils admettent franche-
| ment ne pas pouvoir trouver de
solution au problème, sauf que la
Chine doit tout d’abord s'aider,

| Ils affirment que si l'on arrête pas
immédiatement l'élan des commu-

, nistes, le gouvernement n'aura de
, prise que sur la vallée du Yang-tsé
pendant que les communistes con-

trôleraient tout le reste du pays.

   

 

 

Prise de

Québec, riche
de traditions,
dit Duplessis

“O Canada, un Français te salue
avec toute son âme française et
religieuse remplie de reconnais-
sance.” C’est en ces termes émus
que Son Eminence le cardinal Pier-
re Gerlier. archevêque de Lyon et
primat des Gaules, a manifesté pu-
bliquement son admiration et sa
reconnaissance envers le Canada
qui lui fait un accueil enthousiaste
et chaleureux. L'émiment prélat
français a donné une causerie, ven-
dredi après-midi, au théâtre Ca-

 

 

i pitol, sur “Marie médiatrice”, su-’
pict qui lui est particulièrement
cher, et il a conquis d’emblée son
auditoire qui remplissait la salle.
L'archevèque de Lyon a prouvé
une fois de plus qu’il est un des
plus grands orateurs sacrés actuels.
IL a créé une forte impression et
les auditeurs m'oublieront jamais

{Suite à la page 19 col. 1)

Bonne organisation
du Congrès martial

“Je n'ai rien vu de si grand.
Le Congrès marial est une mani-
festation sans précédent de l’unité
non seulement liturgique mais doe.
trinale de l'Eglise. Il est appelé
à produire des effets incalculables
‘tant chez les Catholiques des di-
verses langues qu'auprès des Pro-
testants”.

C’est, en ces termes que Mgr Fer-
dinand Vandry, recteur de l’Uni-
versité Laval, vésumait hier soir
ses impressions sur les fêtes du
Congrès marial. Mgr Vandry est à
Ottawa pour la durée du congrès
en tant que membre de la mission
pontificale qui compose la suite du
cardinal-légat, S. Em. le cardi-

1» nal McGuigan.
‘Le Congrès marial exerce sur

les foules qui y participent une

emprise formidable” poursuit Mgr
Vandry qui se dit convaineu que le
Congrès réveillera la vie-de la

foi dans bien des âmes. “J'ai été

(Suite à la page 19 col. 1)

Stradivarius
essuie un revers
PHILADELPHIE (PA) — Un

violon fabriqué il y a six mois l'a
emporté sur un Stradivarius de

$22.000 à un récital au cours du-

… Quel le violoniste Antony Zungo-

le a demandé à son auditoire le-
quel de ses deux violons, dont il
n'avait pas révélé la marque, ren-
dait le son le plus agréable,

L'instrument fabriqué il ya
«ix mois par un luthier de Phila-
delphie l'emporta sur la Stradiva-
rius, fabriqué en 1700, par un vote
da 87 contre 43 seulement.

0

bec Truman-T'aft
 

se justifie
devant la nation

! Par Clyde BLACKBURN
WASHINGTON (PC) Le

président Truman et le sénateur
républicain Robert Taft en sont
venus aux prises, hier soir, au
sujet a bill ouvrier Taft-Hart-
ley; cela s’est produit quelques
heures après que le président eut
appliqué le veto à la mesure et
que la Chambre eût outrepassé sa
décision.
Truman a déclaré que le bill

favoriserait plus de grèves. Il es-
père que le Sénat maintiendra
son veto. Le discours du prési-
dent fut irradié.

(Suite à la page 19, col. 4)

Reminiscences
SAINT-JEAN (PC) — Le port

local commémore aujourd'hui un
triste anniversaire. Il y a soixan-
te-dix ans, un incendie a rasé
1,612 édifices, causant des pertes
matérielles de $7,000,000. La vil
le a pour ainsi dire été rasée par
les flammes,

 haitérent la bienvenue à

 

{Le president ?

diviserait le peuple américain et

eAvant de quitter le Canada après s'être joint au concours
nence le cardinal S.-A. Stricht, archevêque de Chicago, a
américain avec Annette, Cécile,

 

La question de la
canalisation serait
renvoyée à 1948

WASHINGTON (PC) — Les
adversaires du projet de cana-
lisation du Saint-Laurent se sont
servis de leurs dernières armes,
aux assises sénatoriales mais il
semble que le Congres ne déci-
dera rien cette année.

Le président du comité, le sé
nateur Alexander Wiley (répu-
blicain du Wisconsin), s’est dit
décu de ce que tous ceux qui
s'opposent au projet ne se soient

pas présentés; toutefois, les
dossiers ne peuvent rester plus
longtemps ouverts.

américaine des chemins de fer,
J.-H. Parmelte, fut le seul témoin
aujourd’hui, et déclara qu'aucune
preuve soumise ne satisfaisait les
adversaires. Il suggéra une nou-
velle revision des possibilités de
navigation sur le canal Welland
ou d’autres systèmes, compre-

(Suite à la page 19 col, 6) 
 

 

Le porte-parole de l'Association|

“Jamais la France chrétienne
n'oubliera que vous avez été un
de ses plus fidèles et plus dé-
voués amis. Comme défenseur de
la foi catholique que vous avez
si magnifiquement exultée durant
les grandes assises mariales qui
se déroulent dans ‘la capitale et
auxquelles la France, fille aînée
de l’Eglise, est si heureuse de
prendre part, je vous crée officier
de la Légion d'Honneur, pour ser-
vices rendus à la France.”

C’est en ces termes que Son
Excellence le cardinal Pierre Ger-
lier, archevêque de Lyon et pri-
mat des Gaules, représentant la

: M. T. Rinfret est aussi à l'honneur

 

douce France qu'il aime tant au |
Congrès marial canadien, a fait
l'éloge de Son Excellence Mgr
Alexandre Vachon, archevêque
d'Ottawa,‘ en épinglant à ses ha-
bits religieux le ruban de la Lé-|
gion d'Honneur.
En reconnaissant durant le Con-

grès marial le mérite de S. E.
Mgr l'archevêque. le gouverne-
ment de la IVe République ne ré-
compense pas seulement le reli-
gieux actif et bien-aimé et le |
servant émérite que tous connais-‘
sent, a dit S. Em. Mgr Gerlier. Il
rend hommage en même temps

(Suite a la page 18, col. 1)

 
     

|
| La scène

 

Pour la paix
Pendant que la Russie retire

ses délégués des assises des Na-
, tions Unies, pendant que Jes hom-
!mes d’Etat européens supputent
les chances du secrétaire d’Etat
américain George Marshall de

réussir à appliquer son plan de
relèvement européen, pendant

| ve le président Truman voit son

 
veto renversé par une Chambre
républicaine qui échappe à son

 

J

| Les événements de la semaine

{ Par Pierre de Bellefeuille

 

mondiale

emprise, pendant enfin que le
monde se débat dans une après-
guerre qui n’est pas encore la
paix, l’Eglise et l’Etat canadiens
se sont tournés vers une puissan-
ce bien supérieure aux velléités
de la diplomatie, lors de ce Con-
grès marial qui a saisi toute la
population d'une Véritable stupeur,
tant par sa magnificence que par

Omi

|
|

On envahira la capitale

 (Suite à la page 18, col. 3)

 

 
 

On nie certaines
rumeurs au sujet
du Congrès marial

Certaines rumeurs qui circulent
veulent que la capitale soit diffi-
cile d’accès pour les visiteurs con-
vergeant vers notre ville. Tous
les modes de transport conduisent

à Ottawa et que ce soit par che.
min de fer, route ou avion, tous

ceux qui désirent venir rendre
hommage à la Vierge peuvent le
faire avec facilité. Les gendarme-
ries provinciales du Québec et de
lOntario surveillent les routes et
la circulation s’y fait de fagon nor-
male,

Les compagnies de chemin de
fer font circuler des convois spé-
ciaux et tous ceux qui, jusqu’ici,
sont arrivés dans Ottawa ont pu
aisément se trouver un gite. Il en
sera ainsi pour ceux qui arrive-
ront aujourd’hui et demain. Les
organisateurs du Congrès ont pris
toutes les précautions nécessaires
pour assurer ie plus grand confort

(Suite à la page 19 col. 6)

de dignitaires ecclésiastiques qui vinrent rehousser de leur présence les assises du Congrès marial
reçu les célèbres quintuplées de Callander et leur a remis chacune un chapelet avec sa bénédiction.

Emilie, Yvonne et Morie, M. Dionne (avec son dernier enfont dans les bras),
la famille à son arrivée dans la capitale.

OC La journée de
la réparation
fut un succès
Les foules affluent à Ottawa

depuis le début du Congrès mais
c’est surtout aujourd’hui et de-
main que le nombre des congres-
sistes atteindra son comble. La
température qui s'annonce belle
pour la fin de semaine ajoutera
à la splendeur des nombreuses
cérémonies en plein air aujour-
d’hui et dimanche.

Plus de 20,000 personnes sont ar-
rivées à Ottawa dans la journée de
vendredi; de Québec sous l’égide
de la garde Champlain est venu un
groupe de mille pèlerins. Le com-
missaire Geldett a affirmé qu’il y
avait encore beaucoup de places

disponibles pour loger les congres-
sistes.

La journée de réparation du
Congrès marial a été un véritable
succès, hier, et des milliers de
personnes ont prié dans les égli-
ses du diocèse, et pendant toute la
journée, les congressistes se sont
pressés dans la Chapelle de la
Paix, au parc Lansdowne. Des
prières ferventes ont montées vers (Suite à la page 19 col. 8)

     

canadien, Son Emi-
Volei le prélat

Mme Dionne (derrière ses filles) et quelques dignitaires qui sous
(Photo “Le Droit”, par Paul Taillefer)

  

0—— oR

L’hon. Martin
remercie S. Exc.
Mer J. F. O'Hara

|

| Hier après-midi, a 5 h. 30, S.
Exc. Mgr John F. O'Hara, évéque
"de Buffalo. a prononcé une allocue
tion au théâtre Capitol. L'honos
rable Angus Macdonald, premier

| ministre de la Nouvelle-Ecosse,
présenta l'orateur. “C'est un
! privilège et un honneur pour moi,

dit M. Macdonald, de vous présene
ter un loyal citoyen des Etats

Unis, un éducateur distingué, et
un ami de plusieurs nations et
plusieurs pcuples, S. Exe. Mgr

(John F. O'Hara, évêque de Buf-
falo™.

S. Exe. Mgr O'Hara
“L'intellectuel qui cherche a re«

tracer l'histoire de la dévotion à

(Suite à la page 19 col. 7)

Les jumelles Dionne
arrivées à Ottawa

Par Pauline BEAUDRY

Les célèbres quintuplées de Cal.
lander, précédées de 24 valises
remplies de robes et d'atours de
toutes sortes transportés à Ottawa
sur le train, sont arrivées hier
après-midi avec leur famille, dans

deux automobiles, pour prendre
part pendant deux jours à quelques
cérémonies du Congrès marial.

Son Em. le cardinal Stricht,
archevêque de Chicago, s'est porté
à leur rencontre à l’Ecole normale
où l’on a dressé pour elles cinq
petits Jits blancs. Le vénérable
prélat américain, qui prenait le
train de 4 h. pour les Etats-Unis,
leur a remis chacune un minuscu-
le chanelet d'ambre avec ses bons
souvenirs et sa bénédiction.

C'était hier l'anniversaire d’une
des soeurs Dionne, Pauline, et les
nonulaire jumelles lui ont fait une
belle fête gaie. Gâteau, cadeaux,
danses et chant, le deuxième éta-
ce de l'Ecole normale, rue Wil-
brod. retentissait de cris de joie et

(Suite a la page 19 col. 5)

Chevalier

s'emharaue
NEW-YORK (PA) — Maurice

Chevalier, artiste francais du théâ-
tre et de l'écran, s’est embarqué
aujourd'hui à bord du Mauretania
après avoir obtenu ce qu'il a ape
pelé “un brillant succés en Amé.
rique”. M. Chevalier a donné des

dionhoniques depuis mars au Ca-
nada et aux Etats-Unis.
“Mon séjour en Amérique a été

très agréable et je n'ai eu aucue
ne difficulté auprés des gens qui
ont cru que j'avais collaboré avee
les nazis pendant la guerre” à dit
Maurice Chevalier. Il se propose
de revenir en Amérique en sep
tembre. 

ner”

concerts et des programmes ras.

-

 



S. E. Mgr Isidore Augusto Oviedo Y. Reyes, évêque de Saint-Léon, au Nicaragua. el l'un des prin-

 
cipaux arimateurs de la J.O.C. dans ce pays de l'Amérique centrale.

Sniker, un religieux Augustinien de Hollande, à gauche et le R P. Samuel Luis Luian, de Colombie,
Amérique du Sud. (Photo

Il cause avec le R. P. Meteo H. J.

“Le Droit”, par Paul Taillefer)

 

 

LISTE DES DIGNITAIRES ECCLESIASTIQUES
Cardinaux, archevêques et évêques au Congrès marial

Voici la liste complète des car-
dinaux, archevéques, évêques et!
autres prélats qui ont accepté l'in-

vitation de participer
marial d'Ottawa commencé mer-
credi. Ce Congrès a été organisé
par Son Excellence Mgr Alexandre
Vachon, archevêque d'Ottawa.

I. CARDINAUX
Leurs Excellences Nosseigneurs

Jes Cardinaux:—
1. James Charles McGuigan, Ar-,

chevêque de Toronto. légat à la-‘
tere de S. S. le Pape Pie XII.

2. Eugéne Tisserant, Cardinal-
Evéque de Porto et S.-Rufine, Se-
crétaire de la S. C. Orientale, Cité
du Vatican.

3. Pierre Gerlier. Archevéque de
Lyon. Primat des Ganles.

4. Edward Mooney, Archevéque

de Détroit. Michigan.
5. Samuel Alphonsus Stritch. Ar-

chevêque de Chicago, Illinois.
6. Carlo Carmelo de Vasconcel-

los Mota, Archevêque de Sao Pao-

lo. Brésil.
“7. Francis Spellman, Archevé-
que de New-York, N.-Y.

8. Emanuel Arteaga v Bétan-

court, Archevéque de La Havane,

Cuba,
9. Joseph Frings, Archevéque de

Cologne, Allemagne.
10. Joseph Mindszenty.

que d'Eszbergom, Primat de Hon:
grie.

II. DELEGUE APOSTOLIQUE
AU CANADA

11, S. E. Révme Mer Tidebrando
Antoniutti. Archevéque titulaire

de Synnade, Délégué Apostolique
au Canada et à Terreneuve.

IN. PRIMAT
12. S. E. Révme Mar John d'Al-

ton, Archevéque dArmagh, Pri:
mat d'Irlande.
IV. ARCHEVEQUQE D'OTTAWA

13. S. E, Révme Mgr Alexandre
Vachon. Archevéaue d'Ottawa.

V. NONCE APOSTOLIQUE
14. S. E. Révme Mgr Federico

Lunardi,
Side, Nonce Apostolique au Hon-
duras.

VI. ARCHEVEQUES

Leurs Excellences Révédendis-
simes Nosseizneurs:—

15. James Duhis. Archevêque de
Brisbane, Australie,

16. J. Attipetty. Archevéque de
Verapolv, Ernaknlum, Indes.

17. W. M. Duke, Archevêque de
Vancouver, B.C.

13. J. G. Murray. Archevéque de
S.-Paul. Minn,

19. Tranos Panikervitis, Arche-
vêgne de Trivnadrum. Indes.

20. J. H. MacDonald, Archevé-
que d'Fdmonton, Alta.

21. J. T. McNally,
d'Halifax, NE.

23. M. Russell. Archevêque de
Guatelama, Guatelama.

23. M. E. Kiley, Archevéque de
Milwaukee, Wis.

24. Josenh Charhonneau.
véaue de Montréal, Qué.

Archevégue

Arche-

|
au Congrès.

Archevé- :

Archevéaue titulaire de:

 

 

|

‘

 

 

35. Alexandre Chulaparambil,
Evêque de Kotoyam, Indes, ‘

36. J. B. Jeanmard, Evéque de
Lafavette, Louisiane.

37. D. Marco Sergio Godoy. Fve.
que de Qulia, Maracaibo,
zuela,

38. Antonio Guizar Valencia,
Evêque de Chihuahua. Mexique,

39. Joseph H. Prud’homme, Evê-
que titulaire de Saldes, Pont-Viau.
Qué.

40. J.-Eugène Limoges,
de Mont-Laurier. Qué.

41. Louis Rhéaume, o.m.i..
que d'Hailevbury, Ont.

42. James-Louis Griffin. Evêque
de Springfield. Minois,

43. Miguel Builes. Fvêaue de
Santa Rosa de Osos, Colombie.

44. Alfred Langlois, Evéque de
Valleyfield, Qué.

45. J. T. Kidd, Evéque de Lon-
don, Ont.

46. Enrique Maria Dubuc, Fvé-

que de Rarquisimeto, Venezuela.
47. J-Omer Plante. Evéoue titu-

laire de Dobéro, Québec, Qué.
48. Jnseph-Arthur Papineau, F-

vêmue de Joliette. Qué.
49. B. V. Ladvka. Evéaue titu-

laire d'Abila. Exarque Apostoli-
ane des Ukrainiens, Winnipeg,
Man.

50. Joseph Henrv

que de Lansing. Mich.
51. Joseph Guy. o.m.l., Evéaue

titulaire de Photice, Ville la Salle,
Qué

52. Edwin O'Hara.
Kansas City, Missouri.

53, J-Aldée Desmarais,
d’Amos. Qué.

54. Francois-Xavier Lauautica v
Torralba, Evêque de Palencia, Es-
pagne.

35. Karl J. Alter,
ledo, Ohio.

56. Victor-Rosaire Fernandes.
Fvéoue de Mangalore, Kodiyalbail,
fes,

5%. J. E. McCarthy.
Portland, Maine,

56. J. E Kearney,
Rochester. N.-Y.

59. Anguste Bonabel. Evêque de
Gan. France,

60. Martin  Laieunesse. o.mi.
Kvènue titulaire de Bonusta, V.A.
du Keevatin.

61. J.-C, Bonhomme, o.mi,
que titvlaire du Tulana.

62. Gabriel Piguet, Evêque de
Clarmont-Ferrand. Frnace.

63. W. D. O’Brien, Evêque titu-

laire de Calinda, Auxiliaire de
Chicago. Il.

64, Anastase Forget, Evêque de
Saint-Tean-de-Québec.

65. R. H. Dignan. Evéque du
Sault-Ste-Marie, North-Bav. Ont.

66. Ravmond A. Kearney. Evé.
que titulaire de T.isinia, Auxiliaire
de Brooklyn. N.-Y.

67. Luis Corrha, Evêque de Ma-
nirales, Colombie.

68. F. P. Carroll, Evêque de Cal-

Evèêque ‘

Evé-

Albers, Evé-

Evéque de

Evéque

Evéque de

Evéque de

Evê-

25, Georges Cahana, Archevêque | garv, Alta.
titulaire  d'Anchialo.
de Saint-Boniface. Man.

26. No*bert Robichaud, Archevé-|
que de-Moncton. N.-B.

27. Edwin Vincent Byrne, Ar-
chevéaue de Santa-Fe, Nouveau-

Mexique.
23. Fernando Ruiz y Solozarno,

Archevêque de Yucatan. Mexique.
29. James Morrison, Archevêque

Evêque d'Antigonish, N.-E.
30. J. A. Sullivan, Archevèque

de Kingston, Ont.
31. Gerald Murray,

chevéque titnlaire de Bizia, Coad-
juteur de Winnipeg, Man.

32. Georges Courchesne, Arche-
véane de Rimouski, Qué.

33. Olaechea, Archevêque de Va-
lence, Espagne.

      

Coadjuteur;

 

34, Maurice Roy. Archevéque de |
Québec, Qué.

VII. EYEQUQES
Leurs Excellences Révérendis-

simes Nosseigneurs.—
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* Kmmloons, C.B.

69. P. A. PBrav.
de Saint-Jean, N.-B,

70. Martin M. Johnson, Evèque
de Nelson, C.B.

71. J. C. Codv. Evêque titulaire
d’Elatea, Coadjuteur de London,

c.j.m.. Evéque

Ont
72. J. F. Ryan, Evêque d'Hamil-

ton. Ont.
73. D. Miguel Dario Miranda.

Evésue de Tulancingo, Mexioue.
74, J.-M. Lemieux, o.p.. Evéque

de Gravelbourg, Sask.
75. Philiope Desranleau, Evéque

de Sherbrooke, Qué,
76. F. R. Coton,

wensboro. Kentucky.
77. Napoléon-Alexandre Labrie,

c.j.m,
rent, Baie Comeau. Qué.

78. Uhald Langlois, om, Evê-
auc titulaire de Risino, V. A. de
Grouard.

79. Albini Lafortune, Evéque de
Nicolet, Qué.

80. M. F. Brady. Evéque de Man-
chester. N.-H.

£1. R. Duorat. od. Evéque de
Prince-Albert, Sask.

82. W, F. Murphy, Evéque de
Sarinaw, Mich.

83. Arthur Douville, Evéque de
St-Hvarinthe, Qué.

84, Henri Belleau, o.mi., Evé.
que titulaire de Perré, V.A. de la
Baie James,

85. J. F. O'Hara, c¢.s.c., Evéque
de Buffalo, N.-Y.

88. Isidoro A. Oviedo v Reyes,
Evéque de Léon, Niearagua

87. Georges Melangon, Evéque
de Chicoutimi. Qué.

88. Albini Leblanc, Evêque de
Gasné, Qué.

89. F. J. Magner, Evéoue de Mar-
quette, Mich. (décédé le 13 juin
1947),

80. E Q.

Evêque d'O-

Jennings, Evêque de

91, Rosario Brodeur,
d’Alexandria, Ont.

92. J.-Conrad Chaumont, Evêque

Evêque

        

Evêque de To- !

Evéaue du Golfe Saint-Lau-
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Là Vierge

Pour bénir,

Conviendraient à l’auteur
Mais vous venez à nous sans nulle majesté . .
Mon Fils, je me revéts de votre pauvreté.

En Egypte un matin d'été 
{titulaire d'Arena. Auxiliaire
Montréal, Que,

93. L. P. Whelan, Evéque titulai.
re d'Opos, Auxiliaire de Montréal,

! Que.

94. Ambrose Senvshvn, o.s.b.m.,
Cvéque titulaire de Maina.

! liaire de l’Exarque Ap. des Ru-

thénes de Galicie aux E.-U., Stam-
ford, Conn.

95 Camille LeBlanc, Evêque de
Bathurst, N.-B.

96. Lovis Collognon,
que de Caves, Haïti.

97. Georges-Léon Pelletier.
que titulaire d'Ephetus,
Qué.

| 98. Vincont S. Waters. Evéque.

de Ralcizh. Garoline du Nord. (10'
“Tmars 1943.)

99. Nil-Nicolas Savaryn, o.s.b.m.,
Evèquetitulaire de Jos, Auxiliaire

de :

 

| o.mii, Evé-!
i

Evé-
Québec,

 

Auxi- !

Au Calvaire

Siméon l'avait dit .,

Il meurt pour la sauver!

Institut Jeanne d’Arc,

A Nazareth, après la visite de l’Ange

Mon Dieu, je n'ai rêvé qu'être une humble servante;
Me mêler aux doux chants des filles de Sion

adorer et louer votre Nom.
Comme le faible oiseau chassé par la tourmente
Je me serais blottie aux fentes du rocher,
Et ma vie eût semblé bien courte à vous prier,
A votre seul désir tout mon être s’immole;
Seigneur, qu'il me soit fait selon votre parole.

A Bethléem, devant la’ Crèche

“La mère la plus pauvre a près d’elle un berceau
Où sommeile l'enfant qui va sourire. au monde,
Mon coeur est désolé d'une douleur profonde
A vous voir sur la paille, 6 Fils du Dieu Très Haut! -
Un somptueux palais, de fines broderie- :

“Terre des reflets d’or et des sombres vallées,
Où l'homme adore tout, excepté le Seigneur,
Où la tombe s’élève en signe de grandeur,
Ah! quand donc fuirons-nous tes plaines désolées?
Parfums des mimosas, cristal rosé du Nil,
Vous ne consolez point des rigueurs de l’exil!
Vers toi, Jérusalem, chaque jour je soupire;

Mais être où Dieu me veut, à cela seul j'aspire.”

“Ils ont cloue mon Fils a l'arbre de la Croix!
. Mon âme est sous le glaive..

Le plus cruel de tous! Vers vous mon cri s’élève,
Seigneur, daignez prèter votre oreille à ma voix!
De notre humanité Jésus fait le Frère;

J'accepte de souffrir jusqu’à mon dernier jour,
Et j'unis en mon coeur la justice et l’amour.

en prière

des gloires * munies;

L

Prenez aussi sa Mère!

Marie SYLVIA
18 mai 1947
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Les 4 oeuvres
pontificales

—_— |
| de I'Ex. Ap, des Ukrainiens, Win-!
nipeg.

| 100. Maurice Rousseau,

de pence, France.
| 101. P. MacDonald, Evèque

rireaAncusa, Auxiliaire d'An-
| tigonish, N.-E.

102. James Bovle.
Charlottetown. T.-P.-E.

103. Charles-Eugène Parent. E-
vécue titulaire de Diana. Auxiliai- |

. re ae Rimouski. Qué,
104, Philip F. Pocock, Evéque

{ de Saskatoon, Sask.
105. Michael Reardy.

Columbus, Ohio.
106. Wm T. Mulloy.

Covington, Kentucky.
107. J. Gerald Berry,

Peterhorough, Ont.
108. W. J. Smith,

Pembroke, Ont.

Evèque

Evéque de:

i
{

{

Eveque de

Evêque de ;

Evêque de

Evêque de

109. Marie-Antoine Roy. Evéque
d’'Edmundston, N.-B.

110, Thomas Tharavil. Evêque

titulaire d'Azoto, Coadjuteur de
Kottayam, Indes.

111. Victor Perrin, Evéque d'Ar-
ras, France.

112. Kennet Grant, Evéque d’Ar-
gvll. Ecosse

113. Georges-Léon Landry, Evê-
que de Hearst, Ont.

114, Lionel Scheffer. o.m.i. Evè-
que titulaire d’Isba, V.A. du La-
brador, Blane Sablon. Qué.

113, James M. Hill, Evêque de
Victoria, C. B.

116. D. J. Feeney. Evéaue titu-
laire de Sita, Auxiliaire de Port
land. Lewiston. Maine.

117. B. G. Webster.
tulaire de Paphos,
Toronto. Ont.

118. Emilio di Pasquo, Evéque
de San Luis. Argentine,

119. L. Lopez Beltran,
de Guernavaca. Mexique.

120. Lawrence Graner,
de Dacca. Indes.

321. Oleachea. Mexique.
122. Carroll J. MeCormick, Evê-

que titulaire de Philadelphie, Pa.

VIII. ABBE-ORDINAIRE
1233 Révme P. Dom Severinus

Gertken, o.s.b.. Abbé de S.-Pierre
de Muenster, Sask.

IX. PREFET APOSTOLIQUQE

124. Révme P. Raymond Martin,
c.s.sp., Préfet Ap. des Iles S.-Pier-
re et Miquelon.

Evêque ti-
Auxiliaire de

Evêque

Evéque

 

 

 

NORMAND FRERES
BLOCS DE CIMENT

Unis et imitation de pierre.

 

  

  

   
   

 

Aussi blocs de cheminées

Vos commandes‘seront
erécutées avec prmmptitude

5-8797
100, rue Lois,

Hull. Qué.  
 

Au centre des articles princi-
paux de l'exposition religieuse’ se |
trouve un globe entoure des dou-

|ze madones des missions. Aux
quatre points cardinaux de ce

| globe nous trouvons les kiosques
des quatre oeuvres pontificales,
soit: la Propagation de la Foi, la

| Sainte Enfance, l'Union Mission-
naiue et l'Oeuvre Pontificale de

| Saint-Pierre Apotre. Il était logi-
que qu'on place au centre le nerf
principal de l’évangélisation en
pays de mission.
En eifet, lors de la fondation

| de Saint-Pierre Apôtre en 1919, il
:n’y avail pas d'évêques indigènes,
très peu de prêtres indigènes et

; presque pas de séminaires pour
cultiver les vocations. Depuis ce

un cardinal, 60 évêques, 7,000 prê-
tres, 400 séminaristes et 15 sémi-
naires. Pour soutenir cette ceu-
vre les Canadiens ont fourni. dans
les dernières 25 années, 25 mil-

| lions de dollars et I'Oeuvre a un
actif d’un million de dollars. Cet
argent sert à l'entretien de 271
prêtres, 23 petits séminaires et
20 grands séminaires. Le direc-
teur diocésain, M. l’abbë René De-
nis, est responsable du kiosque.
L’Union Missionnaire du Clergé

est l’union des prêtres du clergé
séculier qui vient au secours des
missions par des aumônes et des
messes et en encourageant dans
les paroisses l’apostolat des mis-

temps le clergé indigène compte’

sions, Cette oeuvre pontificale est
représentée par le Kiosque du
Nord canadien,

La Propagation de la Foi vient
en aide aux missions de tous les
pays qui ont à leur service 22,000
prêtres, 18,000 religieux et reli-
gieuses et 20,000 auxiliaires laï-
ques. Par la charité cette organi-
sation soutient 1,000 hôpitaux,
4.000 dispensaires, 2,500 orpheli-
nats et de nombreuses autres or-
ganisations du genre. -

La Sainte Eniunce est une
adaptation de la Propagation de
la Foi pour les enfants: l'aposto-
lat des enfants par les enfants.
Ces deux dernières oeuvres sont
les plus considérables au monde
dans cet ordre,

M, l’abbé Lucien Beaudoin, di-
recteur diocésain de ces trois der-
nières oeuvres, est responsable de
ces kiosques.

  
 

Lots à vendre
à

GATINEAU

SITE AVANTAGEUX-
CONDITIONS FACILES

S’adresser à:

OVILA MONDOUX
44, rue St-André, tél. 301.
OSCAR CREGHEUR

89, rue Notre-Dame, tél. 744
Gatineau. Qué.   
 

 

 

 

359-361, rue Maisonneuve, Hull 

MONUMENTS
. A

Achetez les directement de nos ateliers et vous épargnerez
la commission de 10% offerts aux agents,

BANCHINI-ST-MARTIN ENRG.
Manufacturiers de monuments

Ouvert tous les soirs .

Tél. 5-4931   
 

  
 

Wigwam:

moderne

personnels?

Votre maison est-elle un wigwam ou une habitation

remplie de ménage et de précieux effats

Protégez-là contre le feu par de bonnes cheminées,
des tuyaux bien solides, une prûdence constante et une

bonne police d’assurance que vous vous procurerez chez

AIME GUERTIN & CIE
Hull, Aylmer, Gatineau, Gracefield, Maniwaki.

L’ASSURANCE EST LE BOUCLIER DU SAGE

 

 

 

 

 

TOURISTES
M. JF. MATHE

annonce
l'ouverture d'un auberge,

chambre et pension.
* Plage, pêche.

Sur le bord du lac St-Pierre

St-Pierre-de-Wakefield

Ecrivez pour réservations  
 

 

 

NOTAIRE
ROLAND THEORET

GATINEAU

Tous les fours. Yam. 9 p.m.

PTE-GATINEAU

Vendredi: 7 p.m. à 9 p.m.

 
|

   
De E-L, DESJARDINS, B.A., M.D,

MEDECINE GENERALE — MATERNITE

CONSULTATIONS: 2 à 4 h. et 7 à 8 h. ou sur rendez-vous

138, rue Wellington. HULL, P.Q. Téléphone: 2-2802
‘ + . _

 

BOIS DE
’

30. rue St-dacques. Huls  MOULIN
!

Matériaux de construction — Combustible
de toutes sortes.

BOUCHER FRERES
TéL 5-7231

 

Représentant
de Haiti

M. Philippe Cantave, consul gé-
néral d'Haïti au Canada, vient d'é-
tre désigné représentant officiel
de son pays au Congrès ma-

rial. Une communication lui a été
envoyée a cet effet en provenance

du ministére des Relations exte-
rieures d'Haïti, dirigé par M. Edmé
Manigat.

Les SS. Grises
de la Croix

 

la Croix, un des plus vastes de
l’exppsilion religieuse du Congrès

martial, occupe une longueur de

sous le regard de la slatue
Notre-Dame de Bytown en la
bleaux réalistes portant comme ti

Avec les orphelins, Avec les mala-
des, Avec les Elèves, Avec les

vieillards, Artisanat religieux,
Missions africaines du Hasutoland
et du Nyasaland.

Quarante-deux mannequins, tous
de fabrication domestique, sont dis-
posés dans les décors
pour constituer la série de ta-
bleaux. Ici c'est une religieuse
penchée sur un enfant qui écoute
sa sainte leçon. A côté une autre
religieuse, Lloute en blanc, celle-
là, prodigue les soins à un nouvel
opéré sur une table d'hôpital. Ail-
leurs c’est une missionnaire qui
administre les derniers soins à un
agonisant noir dans les pays loin-
tains.
La partie du kiosque consacrée

à l'oeuvre d'enseignement des

Soeurs Grises est placée sous le

 
 

 

Dr L. LEGARE
MD. L.C.M.C.

Médecine Générale

MATERNITE

408. rue McKay, Ottawa

254, Blvd St-Joseph, Hull

Tél. 5-276

    
   

 

  

 

137 pieds. Sept unités se déploient |

‘est atteinte

Le kiosque des Sueurs Grises de

de

tre : Chez les cris de la baie James,:

 

|
adéquats

|

 
I|

signe de “A Marie, notre jeunesse Des vieillards prennent une pare
étudiante”. tie de dames ; une jeune postulan-
Deux reli;gieuses en raquetle, un te est assise près d'une vieille

peu plus loin, visitent sous la tente | invalide. Plus loin, dans une at-
une famille indienne dont la mère mosphère de douceur et de ten-

de tuberculose. Près dresse, une religieuse d'âge mûr
d'une huite en pierre bleue au toit est entourée de quelques orphelins

de chaume, une généreuse religieu-' qui s'apprêtent à affronter ia vie
se médecin auscule un poupon “noir par la prière et le travail.
que lui présente une maman au} L'unité du centre, non la moins
visage gonflé par la douleur: un ‘importante, presente sur un piè-

colosse de six pieds à la peau bru- destal qui domine tout, la fonda-
ne, un négrillon espiègle, une | trice, Mère Elizabeth Bruyère, qui
Soeur canadienne et sa compagne offre à Marie toutes les oeuvres
indigène, forment d'intéressants ‘ de sa congrégation née à Bytown
tableaux qui se délachent sur des 'même, lègue précieux de la pre-
paysages bien tracés. | mière fondatrice, Mère d'Youville,
  

rss ren 

 

 

Ouverture officielle du

CLUB DE TENNIS ST-REDEMPTEUR
MARDI SOIR A 7 HRES PRECISES

Grands Matches d'Exhibitions

Vencz admi-er les meilleurs joueurs de tennis

de la région à l'action
¥

McNIGHT. SARRA-BOURNET.MURPHY, LAFORTUNE

et plusieurs autres

Entrée: 30 sous. On servira un goûter     
 

 

Dr À. Lacoursière, D.P.H.
Médecine générale

Spécialités: maladies des enfants

et allergie (fièvre des foins, asthme, exzéma)

Tél. 5-1716(26, rue Hotel-de-Ville, Hull

 

 

 

Pour votre impôt sur le revenu et l’administration de

votre commerce . . . consultez

Oswald Parent & Cie
Gérance d'affaires — Tenue des livres.

HEURES DE BUREAU: 9 a.m. à 5 p.m.

196, rue Principale, HULL Téléphone: 2-0278  
 

 

  

 Simplicité, Beauté et Confort

Mobilier chesterfield
Venez examiner nos nouveaux modèles, si vous

songez à l'achat d'un ameublement chesterfield.
Nous recommandons ces mobiliers pour l’excel-

lence de leur construction, le soin apporté à leur
fini, la qualité durable et la beauté des couver-
tures. Tout cela contribue à en faire des valeurs
exceptionnelles.

Aussi — Assortiment complet de mobiliers de salle à déjeuner, salle à diner,
ameublement de chambres à coucher, studio, petits meubles, lampes de tables,
coffres de cèdre, carosses, radio, etc, etc.

 

  

SPECIAL, SEMAINE DU 23 AU 28 JUIN

Evantail électrique
VALEUR REELLE DE 9.95

Pour écouler rapidement

795
 
 

   
   

     
  
AU
dd   SPECIALISTES EN POELES

215, rue Montcalm. Hull

Aujourd’hui samedi, fermé toute la journée.

A.BELANGER
(HULL) Limitée

 

TéL 2-8791

J.-M. NORMAND. gérant .

 

 
a
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Le Christ et le monde
Ces deux termes — Christ et monde —

intinomiques aux yeux de beaucoup, s'appel-

lent au contraire l’un l'autre, nous enseigne

le Père Maydieu dans le recueil d’articles et

de conférences qu'il vient de publier aux

éditions Paul Hartmann à Paris et que les
éditions Variétés distribuent au Canada. Le
nom du Père Maydieu était souvent contenu
dans les dépêches qui, au lendemain de la
Libération de la France, nous divulguaient
quels avaient été les chefs de la Résistance

sous l'occupation. Les pages qu'ont peut lire
aujourd'hui du Père Maydieu, et qui furent
écrites de 1939 à 1946, nous révèlent quels
etaient les idées et les sentiments qui ont

poussé ce religieux à l'action et l'ont amené
à s'enrôler dans cette-armée secrète qui tra-
vailla au salut temporel de la patrie. _ Lors-
qu’on pourra l'écrire adéquatement, l'histoire
de la Résistance française mettra en éviden-
ce la contribution importante des chrétiens
et des prêtres à l'organisation et au dévelop-
pement de cette armée de la liberté ei de la

justice. Les communistes ont cherché à re-

vendiquer le monopole de la résistance en-

France, mais le Père Maydieu vient nous

rappeler fermement, après Guillain de Bé-

nouville et d'autres, que, loin de trahir le

temporel pour se complaire dans un faux

spirituel, les chrétiens ont su engager le

combat patriotique auprès de leurs frères

incroyants. Le Christ et le monde est un té-

moignage de première main sur la Résistan-

ce et sur l'esprit qui animait ceux qui ne

voulurent pas courber la tête sous la croix

gammée; mais c'est également un témoignage

spirituel qui dépasse cette grande et doulou-

reuse expérience française pour atteindre à

cètte universalité qui est la définition même

du catholicisme et à laquelle tout chrétien
authentique doit aspirer. Le Père Maydieu,
thrétien incarné, ne sépare jamais sa médi-

tation de la condition dans laquelle se trou-

vent ses lecteurs immédiats el deleurs plus

pressants besoins. Les pages qu'il a consa-

crées à la Résistance et à la reconstruction

de la France s'adressent d'abord à des Fran-

çais, mais on y peut trouver partout des

enseignements qui dépassent la pure obser-
vation des faits et s’élevent aux principes
universels. Lorsqu'il nous entretient de
l'amour de la vérité, de la famille, de l'oeu-
vre de la paix, ou définit le chrétien cet
homme qui a trouvé Dieu, c’est pour chacun
de nous qu'il écrit et son message rejoint
nos préoccupations les plus essentielles.

L'enseignement fondamental qui ressort
de le Christ et le monde, c'est qu’il ne faut
jamais diviser Dieu du monde, mais au con-
traire travailler à Le faire pénétrer partout.
Tout esprit, tout coeur qui n’embrasserait
pas la totalité du monde et la condition
humaine tout entière ne mériterait pas le
beau nom de catholique. Le Père Maydieu
se refuse à enseigner autre chose que le
Christ, qui est l’unique essentiel. Mais le
christianisme du Père Maydieu est un chris-
R inisme incarné, un christianisme qui n’ou-

ba, pas que Dieu s’est fait chair et qu'il a
é parmi nous. “Ce corps que je prends
he matin entre mes mains, écrit le Père

Ma) eu, n'est pas seulement celui de l'hom-
me ‘M trente ans qui, il y a deux mille ans
bientôt, fut crucifié, c'est celui du Verbe
mêfne, de la Parole de Dieu en qui toute
création est vie, Toute la Création, c'est-a.
dire ce monde, ou plutôt cet univers dont
notre terre n'est qu'un monde, où la nêcessi-
té des lois que nous ne pouvons qu'appro-
cher, n’a d’autre raison d'être que de per-
mettre A la Liberté de l’homme de s’affir-
mer, Plus que toute autre est oeuvre du Ver-
be divin, cette liberté des hommes appelée
à collaborer royalement à la Création”.

Convaineu de l'éminente dignité de la
personne humaine, le Père Maydieu a à un
degré profond le sens de la liberté, de la
justice et de la vérité. Il sait que partout
où les droits essentiels de l'homme sont vio-
lés, il n'y a point place pour l'épanouisse-
ment de la vie de la grâce et c'est en vue
d'assurer le triomphe de l'esprit qu'il de-
mande à tous les chrétiens de travailler a
l’amélioration des conditions matérielles de
l'humanité, Le vatholicisme n’est pas uni-
quement une affaire de curés, de sacristie et
de dimanche matin, c'est une affaire de
foyer, d'usine ou de bureau, de partout et
de toujours, c'est un souffle qui passe par-
tout où des hommes travaillent à la même
oeuvre, souffrent les mêmes douleurs, par-
tagent les mêmes joies. “Les chrétiens ont
perdu Je sens de cette universalité de la Ré-
demption, écrit-il: il suffit de réfléchir à la
façon dont nous nous confessons. Nous ac-
cusons quelques faits bien étiquetés: les
manquements aux prières, la gourmandise,
les fautes contre le sixième commandement.
Alors que c’est notre position dans le monde
qui devrait être envisagée, critiquée, redres-
sée sous le regard de Dieu”. Car le catholicis-
me n'est pas d'abord un ensemble de lois
ou de pratiques, mais un esprit, une concep-
tion de la vie, une manière d'être. C'est ce
que le Père Maydieu ne manque pas de nous
rappeler toujours, quel que soit le sujet qu'il
aborde, Veritas liberavit vos, c'est la vérité
qui vous rendra libres. Pas plus que célui
qui méprise l'homme, celui qui n'aime pas
la vérité ne peut être chrétien. Sur cet
amour de la vérité, sur cette haine du men-
songe et de l'àÀ peu près, le Père Maydieu
a écrit des pages assentielles. De crainte de -
se tromper et de mentir. faut-il alors adop-
ter le parti du silence ? Ce serait démission,
trahison, et le christianisme est présence,
engagement. Le chrétien est celui qui rend
témoignage à la vérité partout et toujours,
car toute parole fausse est injustice à l’en-
droit de quelqu'un ou Quelqu'un. Le Père
Maydieu nous rappelle que nos paroles sont
des actes et le Christ et le monde, tissu de
paroles, le prouve.

Le Père Maydieu nous rappelle encore que
l'amour de Dieu et l'amour du prochain ne
forment qu'un seul et même commandement
indivisibie. On ne peut aimer Dieu et haïr
son prochain, fût-il noir au Jaune, athée ou
belliqueux. Il faut distinguer entre les doc-
trines et les personnes, et le Père Maydleu
nous en donne l'exemple lorsqu'il condamne
les insuffisances de marxisme matérialiste et
rend hommage au patriotisme du communiste
Jacques Decour. On sait que Jacques Decour
a été fusillé par les Allemands et qu'il est
mort en offrant sa vie pour le saiut tempo-
rel de ses frères, Intransigeant sur les prin-
cipes ferme dans sa foi apostolique dans
son action, le Père Maydieu sait que le cré-
ten doit travailler avec celui qui ne l'es:
jas au bien comriun temporel et chercher
à amener à Dieu ceux qui ne l'ont pas décou-
vert. Nous appartenons a deux cités, l'Eglise
et la patrie, et le chrétien n'a le droit de
reniez ni l'une ai l'autre. S'ii faut rendre
à Dieu ce qui est a Dieu et a Cesar co qui
est à Cesar, cela signifie qu'il ne f-ut pas

*

être des saboteurs de l'ordre temporel et
qu'il faut travailler avec tous, croyants ou
non, à l'épanouissement du bien temporel.
Car s'il est vrai que la paix, la sécurité et la
Justice sont l'oeuvre de Dieu, ils sont égale-
ment l’oeuvre des institutions humaines dont
Dieu se sert pour diriger les peuples. Il ne
faut donc pas dire, comme certains le font,
que la paix et le bonheur temporels seront
l'oeuvre de Dieu seul et se réfugier dans une
lâche inaction, car Dieu agit dans le monde
par le moyen de ses créatures et c'est le de-
voir strict de tout chrétien de faire tout en
son pouvoir pour que les institutions humai-
nes travaillent dans le sens de la- justice et
de la liberté. Se désintéresser de ce monde
dans lequel Dieu nous a voulus serait trahir
notre condition d'homme e* de chrétien. Si
Dieu a voulu s'incarner pour accomplir notre
Rédemption, s’il a voulu descendre au milieu
de nous pour partager nos travaux et nos
loisirs, nos souffrances et nos joies, allons-
nous nous désincarner, renier nos sembla-
bles rester indifférents au sort de notre pro-
chain, sous prétexte de nous approcher de
Dieu? Ce serait illusion car, encore une
fois, l’amour de Dieu et l’amour du prochain
ne sont qu'un seu] et même commandement.

C'est pourquoi le Père Maydieu nous deman-
de d'être toujours plus libres et toujours
plus engagés, d'être non seulement les fidé-
les d'un culte mais les hommes d'une foi.|
Haut et opportun enseignemënt d’un homme
qui a médité dans sa cellule, tenu Dieu dans
ses mains et l'a donné à ses frères et n’a
pas cru pour autant devoir s'abstenir de
particfper à l’oeuvre temporelle de la libé-
ration de sa patrie et de l’organisation d'un
monde temporel meilleur. Enseignement
puisé dans les Ecritures et la tradition chré-
tienne et confirmé par les martyrs que le
religieux a vu tomber autour de lui et fé-
conder de leur sang la terre où ils avaient
reçu la vie et ses richesses temporelles et
spirituelles.

Au moment où s'achève dans notre ville
un congrès marial qui a réuni aux pieds de
la Mère de Dieu des fidèles de tous les con-
tinents, ces enseignements du Père Maydieu
apparaîtront d'un heureux universalisme.
N'est-ce pas d’ailleurs la plus grande joie de
Marie que de voir le message de son ‘divin
Fils’ transmis et perpétué à travers les siè-
cles et les pays, ce message qui libère et
qui sauve ? . .

Guy .SYLVESTRE.
  

Vieille Perse et jeune Iran
Quand avec la princesse Bibesco on a vi-

sité la vieille Perse, on a goûté à tout le
charme d’une civilisation si raffinée tout en
étant si différente de la nôtre, à des moeurs
et coutumes si savoureuses de ses rêveurs
aux caftans coloriés, de ces derviches aux
chansons ambulantes, colporteurs de folklore,
que refaire le Voyage avec les frères Jérôme
et Jean Tharaud est une tentation à laquelle
il est impossible de se soustraire,

Revoir ces mosquées bleues aux dômes
arrondis, où tous les soirs le muezzin gémit
ses lamentations d'amour à Allah dans le
crépuseule . Pénétrer dans les enclos
embaumés que chaque Persan possède et où
il se retire le soir derrière les hauts murs,
afin de goûter une retraite paisible parmi les
roses . . .

Les habitants de cet heureux pays se sont
dénués de toute volonté et s’en remettent au
hasard pour toutes les décisions, importan-
tes ou non. Ils jouent à pair et à impair
tous leurs projets sur de longs chapelets
d'ambre ou de grenat.

La Perse est le pays des roses: telles des
cassolettes grisantes elles s’épanouissent aux
murs des villes et saturent l'air d’une lan-
gueur captivante. Des régions entières sont
couvértes de pavots qui étendent le suaire de
leurs corolles blanches sur la campagne. Cha-
que goutte que recèlent les tiges de ces fleurs
représente des heures de rêves pour ces in-
coirigibles opiomanes . . .

2 vie commerçante y est très curieuse,

puisque chacun pratique son métier dans la
rue. Ce pays si vieux où les sages Persans
cont conveincus que se trouvait le Paradis
«="lestre une formation intellectuelle extrê-
mement fine quand on songe qu'en 1350 déjà
la Perse atteignait son sommet littéraire. Les
mirzas, véritables poètes ambulants, ont trans-
tftus de village en village la sagesse des phi-
losophes persans. L’on a fêté en 1934 le
millénaire de naissance du poète le mieux
aimé des Iraniens, Ferdozi.

Saadi, qui a écrit la célèbre histoire de
Medjoun et Lailey, au douzième siècle, est
encore et abondamment cité. “Dans les bos-
quets de ia poésie, dit-on en Perse, jamais
rossignol n'a chanté d'une voix plus douce.”
Khayyam fut, lui, le poéte des poètes; il a

renfermé dans quelques quatrains tout le
réve de la vie et toute la réalité de la mort.
Ses découvertes astronomiques chantérent
le calendrier de l'Orient.

Les tapis persans sont un art important
de l'Orient. Ils sont magnifiques. Le ma-
riage de leurs teintes est ,une caresse pour

les yeux. Les tapis se lisent avec les lexico-
graphes, car chaque fleur a sa signification.
Même des signes arabes que seuls des con-
naisseurs peuvent comprendre sont des vers
célèbres des poètes. On transmet ainsi pieu-
sement les traditions de génération en géné-
ration. Pour les opiomanes, contempler ces
magnifiques tapis est une griserie nouvelle,
puisque chaque brin d’herbe paraît s’animer.
On semble ains? transporté dans un jardin
lilliputien où leg arbres nains et les fleu-
rettes mignonnes dansent des rondes tout
doucement en berçant les rêves des fumeurs.

Mais le rêve est fini puisque la vieille
Perse est disparue, cédant la ‘place a la
jeune Iran. Le nouveau Chab a modernisé
son pays au point de le dépoétisei. Et nous
avons peine à croire, après avoir vécu des
heures enchanteresses avec la princesse Bi-
besco, que ce pays ensorcelant dont l’his-
toire nous captive est devenu ce que disent
les frères Tharaud, dont le récent voyage
semble refléter la désillusion. Avec les
nouvelles lois, les Persanes sont soumises au
même esclavage que nous. Elles ne voilent
plus leurs prunelles magnifiques sous une
fine voilette qui devait servir, là aussi, à
“réparer des ans l’irréparable outrage”.
Elles portent robes et chapeaux, étudient et
travaillent comme tout le monde. Elles ont
perdu ce cachet mystérieux qui les tenait
si loin de nos soucis qu’elles nous sembläient
privilégiées.

La légende d'Ali et de ses fils, sur la-
quelle s’appuyait la religion de l’Iran, la
fête traditionnelle des Persans, le pèlerinage
de Kerbela, où l'on allait enterrer les morts
en terre sainte des Iraniens, autant de cultes
que l'on a abolis. On a voulu faire de ces
indolents persans des hommes actifs portant
casquette et habit à l’européenne. On a vou-
lu enrayer les croyances séculaires et sau-

ver la paresse phénoménale de ces hommes
aux gestes grandioses et aux paroles abon-
dantes . . . D'après les frères Jean et Jé-
rome Tharaud l'aventure est un désastre.
“L'on a multiplié, disent-ils, les fumeries
d’opium et fait de ce peuple persan gai, ima-
ginatif, rieur, un troupeau morne et trem-
blant, abruti par la drogue.”

Et nous ne pouvons nous empêcher de
regretter que le modernisme dirigé par le
Chab ait envahi ce pays où les nouvelles
idées n’ont pas cours, en ce décor désuet
mais charmant.

Aline MICHAUD

* Librairie Plon (Paris)

 

par Guy 
Le film littéraire

Sylvestre

  
HISTOIRE D'ANGLETERRE

Les éditions Variétés distribuent au Ca
nada l'Histoire d'Angleterre d'André Maurois
rééditée par la librairie Fayard dans sa col-
lection des grandes études historiques. L'ou-
vrage de Maurois sera de nouveau bienvenu
au Canada français, car il importe que les
membres du Commonwealth se connaissent
bien entre eux. Bien qu'elle tienne en un
volume, considérable il est vrai, l'histoire de
Maurois donne l'impression d'être complète
et de présenter une image fidèle de l'évolu-
tion de l'Angleterre. Parce qu'il connaît bien
les Anglais et les comprend bien, Maurois
a écrit là un de ses livres les moins super-
ficiels et les plus sympathiques. Romancier,
il sait dégager le sens des faits et un exemple
typique sert ici ou là à mettre en lumière
un trait permanent de l’âÂme britannique.
Maurois manifeste une grande admiration
pour le sens politique des Anglais, leur res-
pect des institutions nationales et de la tra-
dition. Il n'a pas tort. Moins logique que le
Français qui désire tout peser avant d'agir
— et souvent n'agit pas tant la discussion a

- pris de son temps — l'Anglais sait attendre
et profiter des circonstances. C'est pourquoi
il a si bien réussi à constituer le plus grand
empire de l'histoire humaine, oeuvre lourde
d’injustices certes comme l’est infaillible-
ment tout empire en vertu de sa définition
même, mais oeuvre qui suppose chez ses
agents des vertus administratives peu com-
munes. L’Histoire d’Angleterre d'André Mau-
rois est tn excellent manuel de haute vul-
karisation et c'est une excellente initiation à
la connaissance de l'Angleterre dans la dé.
pendance de laquelle notre vie nationale se
trouve si fortement.

. . .

Jean Cocteau vient de publier à la librai-
rie Plon, dans la collection ‘Choses vues”,
un recueil de souvenirs sur Jean-Louis Bar-
rault, Marie Bell, Maurice Chevalier, Marlè-
ne Dietrich, Edwige Feuillère, Jean Marais,
Mounet-Sully, Jean Giraudoux. Picasso. Rai-
mu, Charles Trenet. etc. Le foyer des artistes
est l'évocation ‘du monde prestigieux du
théâtre et de quelques-uns de ses meilleurs
serviteurs.

+ Li >

Louise Weiss vient de publier chez Bren-
tanos le tome troisième de la Marseillaise,
une sorte dé roman-fleuve. L'éterndard san.
glant, en Jeux tomes, doit son titre à une
prophétie de saint Ignace de Loyola. et est
une evocation romanesque du grand drame
que vient de vivre {a France.

L'ANNEAU D'OR

L'Anneau d’or est une des revues fran-
çaises qui devraient compter le plus grand
nombre d'abonnés et de lecteurs au Canada
français. Ces cahiers de spiritualité conju-
gale et familiale. dirigés par M. l'abbé Henri
Caffarel et auxquels collaborent d'éminents
religieux et de grands laïques catholiques,
s'adressent à tous ceux qui, dans la vocation
du mariage, aspirent à mener une vie plei-
nement chrétienne. Des articles, des por-
traits, des témoignages, des notes et des

chroniques traitent des divers problèmes qui
se posent dans la vie conjugale et y répon-
dent par des solutions et des exemples. Les
enfants y ont leur Mection et les parents y
trouveront d'utiles observations pour leur
éducation. Deux numéros récents étaient
entièrement consacrés au père et au mystère
de l'amour. Voici une brève liste d'articles
récents qui donnent une idée de cette revue
recommandable 4 tous points de vue: le ma-
riage, vocation de sainteté, par le R. P.
Carré; la Bible dans la vie, R, P. Daniélou;
Sens chrétien du corps, par Jacques Ma-
daule; etc.

On s'abonne chez Fides, 25 est. rue Saint.
Jacques, Montréal. .

x x x
»

Les collectionneurs de revues de grand
luxe voudront sans doute s’abonner a la Li-
corne, revue littéraire que vient de lancer
A la librairie Plon Susana Soca, et dont le
premier numéro renferme des textes de Jules
Supervielle, Jorge Luis Borges, Maurice
Blanchot, Pablo Neruda, René Daumal, Char-
les-Albert Cingria, etc. et dont Valentine
Hugo a dessiné la couverture. Magnifique
revue trimestrielle, la Licorne fera les dé-
lices des collectionneurs.

x x x

Les éditions de l'Arbre viennent de pu-
blier la quatrième édition de Au pied de la
pente douce, roman de Roger Lemelin, bour-
sier de la fondation Guggenheim. Avec
Bonheur d'occasion et le Survenant, cé ro-
man est de ceux qui jouissent de la plus |
large diffusion chez nous et à l'étranger.

x x x

La dernière livraison des Temps Moder-
nes contient le début d'un long et impor-
tant essai de Jean-Paul Sartre, intitulé
Qu'est-ce que la littérature? Ce nouvel essai
provoquera sans doute une aussi vive réac-
tion que ie manifeste de cette revue pour
une littérature engagée.

 

 

Oeuvre de
patience

d'un invalide |

Des centaines de dollars ont été
dépensés pour orner les demeu-
res catholiques de la capitäle en
hornmage à la Très Sainte Vierge,
À l’occasion de son Congrès natio-
nal. Nous avons pourtant visité
un endroit où, sans déboursement
d'argent, mais par la patience seu-
le, jointe à une confiance en les
faveurs du ciel, un homme a con-
çu une oeuvre décorative unique.

Invalide depuis plusieurs an-
nées, M. Stanley Graveline, 37
ans, demeurant au numéro 396,
rue Bruyère, imagina, il y a déjà
plusieurs mois, d’ériger un monu-
ment symbolique à la Madone
pour lui prouver son amour. Il
amassa tous les bouts de plomb
que l'on trouve dans les boîtes
vides de cigarettes, et après en
avoir accumulé 35 livres, il entre-
prit son travail.
L'ensemble représente aujour-

d’hui le pont des chapelets, en
plomb, et surmonté d'une” statue
de la Vierge. A l'arrière du pont,
oni voit des champs, et plus loin,
une église surmontée de son clo-
cher. Les parterres et les champs
sont recouverts da fleurs de pa-
piers que M. Graveline fabriqua
luimême. Au-dessus, une étoile
lumineuse au ciel. Des escaliers
avec des garde-fous conduisent à
la statue qui tend les bras.
Le tout est couvert d’un dais

qui s’avance vers la rue.
L'ouvrier de cette oeuvre a con-

fiance que son travail est une
prière continuelle pour hâter sa
guérison. LS

Les RR. Soeurs
Dominicaines

e——

‘Prière et Travail” telle est la
source d’inspiration du kiosque ré-
servé aux Soeurs Dominicaines du
Rosaire. Le Rosaire frappe à pre-
mière vue. Il symbolise la prière’
dans l'action. L'ordre vise en pre-
mier lieu à la sanctification de ses
membres et au zèle des âmes. Le
Rosaire devient l'instrument de
cette sanctification, Il croise les
différents écritaux, passe au pre-
mier rang de toutes les oeuvres de
la communauté.

Les Soeurs Dominicaines du Ro-
saire sont au service des prêtres
dans les séminaires, dévouement
caché. Ces bonnes âmes passent
leur vie dans l’ombre vaquant aux
menus besoins des futurs prêtres.
Au service de l'enfance, elles dé-
voilent au monde des qualités ex-
ceptionnelles de tendresse et de
charité, dévouement public. Elles
recueillent les sans-gites, même
avant leur naissance et les élé-
vent jusqu'à l'âge de dix-huit ans.
“Prière et Travail”, telle est leur
devise, telle est leur vie.

———-——

Les RR. PP. du
Saint-Esprit
Le kiosque des Pères du Saint-

Esprit ne manque certes pas d'ori-

ginalité. Les tableaux préparés
par le peintre Jean Dallaire sont
conçus d’après les prineipes d’un
art très moderne. Les six tableaux
latéraux nous disent la puissance
du soleil tropical qui transforme
pour ainsi dire les ombres en lu-
miére et la lumière en ombres, la
féerie de la faune et de la flore
équatoriale en quelque sorte de

"vie frénétique et barbare du pa-
ganisme africain. Ils nous mon-
trent comment la lumière de l'E-|
vangile conduit à la Vérité et à
la douceur du ciel ces âmes et
ces corps déformés par toutes les
tares du paganisme cruel et pas-
sionné. i
Le tableau central est un joyau.

| Le ciel s’ouvre avec une douceur,
une paix, une profondeur admira-

i ble sur l’image de la Vierge des
Victoires au visage recueilli et
l'Enfant Jésus au regard si pro-
fond et si clair. II ne faut pas
manquer de signaler l'humour
dans les détails: la lippe satisfaite
des noirs, les boîtes de conserves,
la lune-citrouille se jouant dans la

 

 
Marguerite Bourgeoys avant son

 
queue d'un fauve. Le Père et la :
Soeur missionnaires, par leur|
blancheur. le calme de leur phy-
sionomie, leurs gestes contrastent
déjà un peu avec les noirs. Tout
a trait aux missions, puisque les
Pères du Saint-Esprit sont exclu-
sivement missionnaires.

-

Les SS.Grises
de St-Hyacinthe
Les Soeurs Grises de l'hôtel-

Dieu de St-Hyacinthe ont monté
à l'exposition religiéuse que l’on
peut voir au parc Lansdowne tous
les jours, un très beau kiosque qui
dégage une impression de fral-
cheur. D'abord, au centre, on a
installé une fontaine encadrée de
verdure. À l'arrière-plan, une ma-
gnifique statue blanche de la Vier-
ge attire le regard. Tous le kio3-
que est fait d'une architecture mo-
derne remarquable.

Puis des tableaux {llustrent les
oeuvres qu'accomplissent ces re.
ligieuses: enseignement, missions,
soin des vieillards, des malades,
C'est un kiosque qui retient l'at-

 

 tention des visiteurs.
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Aux citoyens
de la capitale

halte de la statue miraculeuse de-"
vant l'Institut Jeanne d'Arc. le 16
juin, 1947.

Notre-Dame du Cap. 6 Vierge du Sourire,
Vous que nous vénérons plus qu'on ne saurait dire,
Soyez la Bienvenue, ô vous qui nous portez
Les grâces et les dons de votre charité.
Que ‘rotre beau regard de divine tendresse
En se posant sur nous, ranime l'allégresse,
Et l'élan généreux qui conduit à Jésus.

Notre-Dame du Cap, douce

Etoile de la mer, Lumière

Vierge, salut!

de l’Église.
Dissipez loin de nous ce qui trouble et divise,
Et rendez-nous heureux en veillant chaque jour
A pratiquer le bien, la justice et l'amour.
O Reine du Clergé, bénissez nos deux Pères,
Le Pontife très saint que l'univers révère,
Et le digne Archevêque exaltant vos vertus.

Notre-Dame du Cap, douce

Vous tous qui dans le beau
De tout le Canada, recevez les louanges,
Et de notre Institut l'hommage de ces fleurs,

Vierge, salut!

ciel régnez avec les anges.

Symbole parfumé de l'amour de nos coeurs.
Donnez à l’univers la paix tant désirée;

Que l'ardeur de la foi, partout renouvelée,
Proclame la grandeur de

Notre-Dame du Cap, douce

votre Fils Jésus!

Vierge, salut!
Marie SYLVIA

 

 

La Congrégation
de Notre-Dame

—_
Le long et splendide Kiosque

érigé par les religieuses de la Con-
grégation Notre-Dame qui dirigent
un couvent sur la rue Gloucester
attirent J'attention. Ce kiosque est
remarquable par son ampleur, la
beauté des couleurs, le résumé ma-
gnifique de l'oeuvre de ces reli-
gieuses depuis 1657 jusqu'à nos
jours. Le motif central est une
apparition de la Vierge Marie à

départ pour le Canada. “Va, dit
Marie à Marguerite Bourgeoys, j
ne t'abandonnerai pas”. +
A l'extrême gauche du kiosque,

on voit les débuts héroïques de
Marguerite Bourgeoys au Canada
alors qu'elle évangélise les fils et
filles de colons ainsi que les en-
fants des sauvages. On voit aussi
la chapelle de Notre-Dame du Bon
Secours qu'elle fit ériger à Mont-
réal en 1657.
Du côté droit, on trouve une

illustration des oeuvres qu’accom-
plissent les religieuses de la Con-
grégation de nos jours. Il y a:
l'enseignement, Iinstitut pédago-
gique, les classes d'art: dessin,
musique; les classes d'affaires,
puis les missions au Japon. On re-
marque de ce côté, de nombreux
personnages, comme à gauche du
reste, puis en fond de acène, l’ins-
titut pédagogique de Montréal.
En fond de scène, on remarque-

ra aussi Jeanne Le Ber qui véeut
une partie de sa vie en recluse
dans un monastère de cette con-
grégation à Montréal.

Les RR. PP.

|  
Maristes |

___
L'étalage des Pères Maristes est

dédié à Notre-Dame des Solomons.
Le groupe central représente le
massacre de deux Pères maristes
et de deux Soeurs par les Japonais|
à Guadalcanal après leur refus de
leurrer les Américains dans un
piège. Les Pères Maristes se con-
sacrent surtout aux soins des lé-
preux des {les Solomons. C'est un
labeur qui mérite l'admiration du
monde catholique. Un mannequin  dans le groupe gauche nous révèle
quelque peu les ravages terribles '
de cette maladie et le courage né-
cessaire au soin des malades at;
teints par Je fléau. !

Le groupe de droit rend hom-;
mage aux Soeurs Maristes. Leur
zèle inlassable inspire les Pères
dans leur oeuvre d’apostolat, qui!
s'étend surtout aux missions et,
aux séminaires de par le monde.
Leur principal champ d'action,
c'est le sud du Pacifique. Ces |
contrées tropicales semblent peut- |
être un paradis à mille lieues, mais
elles requièrent des hommes de:
courage et d'action. Le kiosque '
des Pères Maristes est digne de!
cette belle communauté, I est
l'oeuvre d'un goût inspiré d’une
foi ardente.

 

Au kiosquedes
Filles de Jésus
Une statue de la Vierge au kios-

que des Filles de Jésus de Trois-
Rivières, attire tous les regards
La splendeur des couleurs blan-
che, bleue et argent de la robe de
la Vierge est remarquable. Puis,
diverses scènes illustrent les oeu-
vres de ces religieuses: enseigne-
ment ménager soin des vieillards,
école commerciale, hôpitaux, jar-
dins d'enfance, écoles primaires et
supérieures. Les Filles de Jésus
ont 45 maisons dans le Québec,
quelques unes dans l'ouest, dans
l’est et aux Etats-Unis. Leur kios-
que est remarquable.
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Les RR. SS. du
Précieux-Sang
Un Agneau fut immolé sur le

Calvaire et de ce point coule sept
ruisseaux qui représentent les sept
sacrements. C'est dans ce décor
que les Soeurs du Précieux-Sang
présentent leur kiosque.

Cet ordre contemplatif fondée
en 1861 à St-Hyacinthe par Mère
Catherine Orelli, compte mainte-
nant 26 maisons au Canada, quatre
aux États-Unis et une au Japon,
en Chine, à Cuba et à Rome. Il y a
plus de 500 religieuses du Pré-
cieux-Sang au Canada qui consa-
crent leur vie à l'adoration du
Christ dans son sanctuaire.

 

Les Basiliens
de Toronto

——

Les Révérends Basiliens de To-
ronto ont aussi monté un kiosque
intéressant. On sait que ces reli-
gieux dirigent l'Institut pontifical
d'études médiévales. C'est le seul
institut de l'Amérique du Nord qui

 

Les milliers de pélerins qui as-
sistent au Congrès marial, ces
jours-ci sont. pour la plupart,
étrangers à notre ville. Les au-
torités municipales leur ont don-

: né les clés de la capitale et veu-
:lent qu'ils se sentent chez eux.
; Il n'en tient qu'à nous, citoyens
d'Ottawa, de rendre leur séjour
i agréable
« Quelques suggestiuns s'imposent,
| Ceux d'Ottawa qui ont encore des
chambres disponibles pour lo-

! ger des pèlerins ce soir sont pries
d'en avertir le Comiet du Con-

| grès.
{ Nos visiteurs nous aborderont
à maintes reprises, désireux de se
renseigner sur certains éditices,
de s'orienter, demandant conseil
sur les restaurants à fréquenter et
les modes de transport. Sovons
cordiaux; plusieurs de nos visie
teurs sont de langue anglaise,
mais c'est un fait reconnu que
86 pour 100 des citoyens de la
capitale sont bilingues. Qu'its
soient les bienvenus dans leur cae
pitale; et que les gens qui l'ha-«
bitent se montrent par leur bien
veillance à la hauteur d'un évé-
nement qui passera à la postérité
comme l'une des plus belles pages
de l'histoire religieuse de notre
pays.

Les RR. Soeurs
Saint-Joseph

Les Soeurs Saint-Joseph de
Saint-Hyacinthe célèbrent cette
année le soixante-dixième annivere
saire de leur fondation. L'exposi-
tion du Congrès marial leur foure
nit donc une occasion unique de
révéler au monde catholique 1'¢-
tendue de leurs progres.

Elles se consacrent spécialement
au service de l'école paroissiale.
“Vous les aimerez tout maternel-
lement”: telle est leur mot d'or-
dre. Dans la niche, au fond de
l’étalage, il y a une statue de la
Vierge guidant les premiers pas de
l'Enfant Jésus. Elle représania
bien le but de cette communauté
qui se dévoue presque exclusives
ment à la formation de la jeunesse,
L'Institut se dévoue aussi à l’Eco-
le ménagère et à l'Ecole norma-
le. Il s’est implanté en pays da
missions, au Basutoland et au Kee-
watin.
Au mur on remarque entre au-

tres deux portraits : cclui de Mon-
| seigneur Mofeau, fondateur, et de
Mère Saint-Joseph, fondatrice de
la communauté. Le tout s’harmo-
nise bien avec le fond brun pâle.

 

     
 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

confère des degrés pontificaux.
Dans leur kiosque, on remarque GEORGES PELLETIER
une magnifique statue de la Vier-

ge sculptée sur bois. i RELIEUR
Les oeuvres d'éducation des Ba-|

siliens sont illustrées par des pho-|{ 311%, Dalhousie, Ottawa
tographies représentant universi-
tés et collèges. Ils ont aussi des Tél. 4-2433
missions au Texas où se sont ré-
fugiés déjà des Mexicains.
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Claude Anet — MAYERLING oe. $1.26 $0.83
Marie Bonenfant — CANADIENNES D'HIER mercomo. 1.00 0.50
André Bay — INTIMITE .. __ — J. eeen 1.25 0.6%
J.-M. Carotte — ZIRSKA, IMMIGRANTE INCONNUE _.._.. 2.60 1.00
Robert Choquette — LES VELDER . _ . 1,40 050
André Fernet — LA COSAQUE … … . ss . 1,25 0,43
Michel Koromanski — JALOUSIEceo. ... .. . 3,00 1.50
Michel Koromanski — QUAND LE MARBRE S'ANIME ¢. ... 250 126
Gottfried Leske — J'ETAIS UN AVIATEUR NAZI — __. 425 0.63
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Gérard de Catalogne — ENTRETIENS DANS LA TOURMENTE 1.25 063
Paul Cerdinsux — LES PEUX DE L'OCCIDENT .. _... .. _. 12% 0.6%
Paul Cardinaux — LA LANTERNE DE CLIO mm 0.78 038
Alphonse Désiiet — LE MIRACLE DE ST-DAMIEN .__. 1.25 0.83
André Fernet — GRORGES BAND .…..— —— 2.00 1.50
Geo. London — LE PROCES MAURRAS … 21. Lu TL. 1.50 0.78
Gérard Morisset — PAUL LAMBERT, DIT SAINT-PAUL .. .. 1.00 0.50
Ernst-Erie Noth — LA GUERRE POURRIE _. . = 1.50 07s
Rebert Rumilly — Mgr LAPLECHE … . —2,25 113
Raymond Thangue — ITINERAIRE CANADIEN ..… .._. 1.50 0.76
Btephan Zweig -— JOSEPH FOUCHE 2.00 1.00
Stephan Zweig — LES HEURES ETOILEES DE L'HUMANITF 1.75 OK
Stephan Zweig — BRESIL, TERRE D'AVENIR 1.50 676

LITTERATURE, BOCIOLOGIE, ETC. .
Anonyme — DEMAIN, QUE VAUDRONT VOS PLACEMENTS nn nse
Léon Bley — INEDITS DE LEON BLOY - 1.25 0.82
Dr Adrina Boureart — APOTRES DU PHARIISIENS? 56 0.75
Berthe Chagren — L'ALIMENTATION RATIONNELLE

DÉS ENFANTS - ns 03%
Fernund Corees — SUGGESTONS POUR UNE [Ve REPUBLIQUE 1.00 6.40
Georges Duhamel — LA CHRONIQUE DES SAISONR AMERES 125 661
Janine Gormère — MOTS-CROISES … a . 1.00 8.60
LeRochefaucadié — MAXIMES = _. 1.00 0380
Henri Lasgier — SERVICE DE FPRANCY, 078 Da
Cinudai de Lys — BUPERSTITIONS POPLLAIRES __ ___ 1.56 0.7%
Levis de Leuney — L'A FIN D'UN MONDE ET LE

MONDE NOUVEAU __ 150 09%
Kéonard Montpetit — LA CONQUETE ECONOMIQUR ._ 1.00 0.80
Vietor Morin — L'UTILE ET LE FUTILE . …. or 125 043
Jacques Rivière -— L'ALLEMAND . PS 1.25 0.63
Jacquee Rivière — LE PRANÇAIS - a 1.25 0.63
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Jevette Bernier oo. - - - me 0.90 848
Jonette Bertrand — MON COBUR ET MES CHANSONS . __— 075 #34
Aibert Gervais — AU SOLEIL DE MINUIT co oe ae0e 1.25 003
François Hertel — CORMOS JR Ces 1.80 0.80
Alfred de Musset — PORSIES CHOISIES . a 1.00 26

© Prière d'ajnuter 10% pour les frais de port.
@ Prière de faire les rléques puyabler an pair à Montréal
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